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Journal des associations de la maison pleins-chants à Limoges

Dossier central « Fusillés pour l’ exemple»
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Pas de fumée sans feu
et… pas d’île d’Aix sans
Fumée, j’entends par là
l’embarcadère.

EMBArCAtIoN donc vendredi
soir 16 septembre pour toute
l’équipe des Amis de Louise sur
le bac : direction le fort Liédot où
nous étions conviés par le Maire
et la municipalité à présenter
deux spectacles, dans le cadre de
la journée du Patrimoine :

•  samedi 17 « Vive la Com-
mune » ;

•  dimanche 18, « Hommage à
Jaurès, le pacifiste », en prise
directe avec l’histoire de cet édi-
fice.

Nos deux spectacles ont été
donnés dans une des salles du
fort Liédot dotée d’une excel-
lente acoustique, elle-même pré-
cédée d’un long corridor où nous
avons pu mettre en évidence les
expos de Louise Michel, Jaurès,
ainsi que les mutins russes de La
Courtine.

Nous avons la faiblesse de
croire que les spectacles ont été
appréciés à leur juste valeur
d’après les discussions que nous
avons pu avoir avec les specta-
teurs après coup. Nous avons
même été encouragés à revenir
pour jouer et chanter «C’était
36 », dont les premières repré-
sentations sont prévues :

•  vendredi 14 octobre, 20h30
à Limo ges (cantine SNCF),

•  vendredi 4 novembre,
20h30 à Saint-Gence (salle
des fêtes),

•  samedi 4 mars 2017,
20h30 à Brive (salle du
Pont-du-Buy).

D’autres dates viendront
s’ajouter à cette liste…

Une représentation de «Vive
la Commune » sera donnée :

•  samedi 3 décembre, 20h30,
à Brive (salle du Pont-du-
Buy).

Ce spectacle à l’île d’Aix n’au-
rait pu avoir lieu sans l’applica-
tion et la persévérance entre

autres de Danièle Faucher (une
des «Louisette ») qui a été anima-
trice au Centre de vacances du
Fort Liédot et qui nous a fait
découvrir au hasard d’une salle
l’inscription en cyrillique gravée
dans la pierre par un des soldats
russes.

Excellent week-end, baigné de
soleil pour toute la troupe, qui a
frôlé au plus près la perfection
sur les deux spectacles que nous
« tenons » désormais plutôt bien.

Et encore merci au Maire et à la
municipalité, qui nous ont aussi
évité de coucher à la belle étoile,
en mettant à notre disposition le
Centre Armand-Fallière.

Et en route pour de nouvelles
aventures !

PAtrICk, PoUr LES ADL

Embarquons pour l’île
d’Aix avec 

Les Amis de Louise

* Le fort Liédot fut le lieu de détention de communards survivants de 1871 en partance
pour la déportation en Nouvelle-Calédonie (dont Louise Michel).

Il servit aussi à emprisonner nombre de mutins russes de La Courtine en 1917, qui eurent
à endurer ensuite les fameux «Bat d’Af’ », bataillons disciplinaires d’Afrique du Nord.

Des Russes étaient ici 1917.»
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1. La cour intérieure du fort
2. Le corridor menant à la salle de spectacle

avec l’exposition sur Louise Michel
et Jean Jaurès

3. Représentation 
«Hommage à Jaurès, le pacifiste»

1

2

C’était il y a quatre-vingts ans, à l’été 1936.

Par millions, ils et elles combattaient,
le poing levé, dans les usines occupées
en France, et le fusil chargé sur les
barricades de Barcelone.

En grève ou en révolution, l’espoir,
l’enthousiasme et la fraternité les
poussaient vers la perspective d’un
monde meilleur, que la réaction et les
dictatures allaient arrêter net, réprimant
et ouvrant les camps d’internement qui
allaient broyer des millions d’hommes,
de femmes et d’enfants…

3

Prochaine représentation
à Saint-Gence, le 4 novembre 

« C’était 36 »
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Interview de Thierry Mazabraud,
Secrétaire général du Secours

populaire français en Haute-Vienne

Le Secours populaire français de Haute-
Vienne est la première association à
avoir passé, en 2012, une Convention
d’occupation avec Entraide & Solidarité
des Libres Penseurs de
France , propriétaire de la
maison et des jardins au 61,
rue Champlain à
Limoges.
Grâce aux jardins de la
maison et avec l’aide du
Conseil départemental,
le Secours populaire est
porteur d’une réalisation ayant pour nom 
« Se restaurer aux Coutures ». Il s’agit
de faire découvrir et pratiquer le jardi -
nage, à raison de deux fois par semaine
entre mars et octobre, à des personnes de
la cité des Coutures toute proche, sous
forme d’ateliers d’insertion, afin que ces
personnes puissent profiter des légumes
récoltés.
Depuis 2015, le Secours populaire a été
rejoint dans ces lieux par cinq autres
associations qui ont également passé des
Conventions d’utilisation des locaux.
Nous remercions Entraide & Solidarité
pour avoir fait, de cette maison et de ces
jardins, un lieu partagé, inter-associatif
et auto-administré par ces associations
haut-viennoises et limousines qui ont en
commun des principes de solidarité, 
de fraternité, d’entraide et de laïcité.

Comme vous
pouvez le lire
dans ce
numéro de
Salut les
Abeilles –
journal pério-
dique des
associations
de la maison
Pleins-
Chants –, les
associations
ont toutes de très nombreuses activités et
réalisations. De plus, elles ont déjà pris
aussi des initiatives communes et elles
ont de nouveaux projets dont nous
rendrons compte régulièrement dans ce
journal.
Pour ce numéro, compte tenu de
l’actualité de ce mois d’octobre 2016,
nous avons souhaité donner la parole à
Thierry Mazabraud, secrétaire général
du Secours populaire de la Haute-
Vienne. Vous lirez à la fin de cette
interview son appel pressant pour Haïti.
Nous sommes persuadés que toutes les
associations de la maison Pleins-Chants
et tous leurs adhérents sauront répondre
positivement à la nécessaire solidarité
avec le peuple haïtien à nouveau
cruellement frappé.

SALUT LES ABEILLES
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Salut les Abeilles : Une première
question en lien avec la campagne
du Secours populaire 87 menée
cet été pour que les jeunes et les
familles puissent accéder aux
vacances. Quel bilan tires-tu de
cette campagne?

Thierry Mazabraud: Le bilan
est réellement positif puisque
nous avons réussi à ce que plus
d’enfants, plus de familles
partent en vacances cet été
grâce à cette solidarité et à la
mobilisation organisée. Donc
c’est pour nous une belle
« campagne vacances » et ça nous
conforte en tout cas dans la
vision que nous avons et à
laquelle nous croyons : celle que
les vacances sont des moments
importants pour se reconstruire,
pour partager avec ses enfants
des moments privilégiés, mais
aussi entre copains quand il
s’agit des centres de vacances
pour les jeunes. C’est toute la
dimension d’éducation
populaire que l’on défend à
travers toutes ces activités
autour des vacances pour tous.

SLA: Combien de familles en
Haute-Vienne ont été
bénéficiaires de ces séjours?

TM: Ce sont 800 personnes qui
sont parties en vacances par l’in-
termédiaire du SPF 87, qu’il
s’agisse d’enfants seuls, d’en -
fants avec leurs parents, de

familles mono parentales et
aussi de personnes âgées,
puisque nous avons réussi à
offrir un séjour d’une semaine
sur les bords de la Méditerranée
à certaines.

Donc beaucoup d’activités de
solidarité cet été, ce qui signifie
en amont une forte mobilisation
de nos partenaires, de nos dona-
teurs, de nos bénévoles qui nous
ont été à nouveau fidèles sur
une activité qui reste une
activité phare du Secours
populaire, celle de l’aide au
départ en vacances. Cela est
d’autant plus important que,
cette année, cette activité était
placée sous le signe du 80e anni-
versaire des congés payés de
1936 avec une grande
manifestation qui a donné le
coup d’envoi de tout ce qui
allait se passer cet été. C’était à
la Maison du Peuple, le 8 juin à
Limoges, et c’était donc
d’autant plus important
qu’ensuite la campagne d’été
soit réussie.

SLA: Pour le SPF, on entre main-
tenant avec la fin de l’année vers
un autre type d’activités…

TM: Effectivement, il y a deux
moments forts qui marquent
l’activité du SPF au cours d’une
année, même si nos activités ont
lieu tout au long des douze mois
puisque les difficultés des gens

n’ont
malheureusement
pas d’interruption.
La première, ce sont
les vacances et, la
seconde, ce sont les
Pères Noël Verts
puisque cela fait qua-
rante ans que le
Secours populaire a
imaginé cette idée
d’un Père Noël aux

couleurs de l’espérance, ce
qui, à l’époque, avait été perçu
comme une action saugrenue,
un peu décalée, un peu bizarre.
Aujourd’hui, c’est le symbole de
la mobilisation et de la solidarité
du Secours populaire pour les
fêtes de fin d’année.

SLA: Une municipalité Front
national a défrayé la chronique
en remettant en cause les locaux
du Secours populaire à Hayange.
Que t’inspire cette affaire?

TM: Mon point de vue est celui
exprimé par le Président
national du Secours populaire
qui a parlé d’une initiative à
caractère fasciste et d’un crime
contre la solidarité en prenant
cet exemple de tirer sur
l’ambulance. La remise en l’état
des locaux n’est pas une fin en
soi. Derrière, ce sont les motifs
qui ont amené à cette prise de
décision politique qui sont une
première. C’est en effet la
première fois qu’un élu de la
république prend la décision
d’expulser le Secours populaire
d’un local communal.

Le motif essentiel de cette
décision est que nous ayons été
des « pro-migrants » – puisque
c’est le terme qui a été utilisé
par ce maire. Le Secours
populaire a été particulièrement
touché par cet événement qui a
eu une très forte mobilisation
nationale. Mais nous
continuerons à dire que nous
aidons tous les migrants comme
nous aidons tous ceux qui sont
en difficulté sans considération
d’appartenance politique,
philosophique, religieuse ou eth-
nique. Les migrants comme
d’autres aujourd’hui sont dans
des situations difficiles dans
notre pays et nous considérons
que notre rôle d’association de
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solidarité est de les
aider sans autre

considération que l’envie d’aider
du mieux possible.

Ce qui s’est passé à Hayange est
la remise en cause d’un principe
élémentaire de solidarité, qui est
un principe que l’on veut
défendre aujourd’hui dans notre
pays. C’est une attaque qui est
portée contre le Secours
populaire mais qui est portée de
façon plus générale contre tous
ceux qui se mobilisent pour
essayer de faire que l’arrivée de
ces migrants, dont on n’est pas
responsable, se fasse du mieux
possible et que ces migrants
puissent ensuite s’intégrer du
mieux possible. En tout cas,
c’est l’approche que nous avons
et que nous continuerons à
défendre quel que soit l’avis du
maire d’ Hayange et d’autres
sur le sujet.

SLA: Depuis de longues années,
le Secours populaire de Haute-
Vienne a une activité de solidarité
internationale avec Haïti. Une
nouvelle fois, un ouragan vient de
dévaster le pays : 
un millier de morts, des dizaines
de milliers de blessés, de très
nombreuses villes et villages
complètement détruits, etc. Quelle
est la première action d’urgence
du SPF87 face à cette situation?

TM: En premier lieu, nous
avons beaucoup d’émotion car
nous connaissons bien la région
de Jacmel dans le sud-est de
Haïti et ceci parce que depuis
2010 nous y allons quasiment
tous les ans. on y a construit
une belle école qui fonctionne
bien, avec une cantine, c’est une
des rares dans le secteur, avec
une bibliothèque, avec toute
cette dimension qui est celle de
l’importance de l’éducation, cette

approche que nous avons et à
laquelle nous sommes attachés,
qui consiste à dire que c’est aussi
par l’éducation des enfants que
le pays s’en sortira et que ces
enfants se prépareront un avenir
et travailleront à la suite de leurs
parents.

Donc cette catastrophe a
provoqué pour nous une très
grande émotion, puisque le
secteur de Jacmel dans lequel se
situe cette école, qui est le
secteur des orangers, est

particulièrement
touché par
l’ouragan
Matthew avec des
dégâts très
importants pour
les habitations et
tout aussi
importants pour
les cultures et le
bétail, ce qui est
très grave puisque
ce sont des
populations
paysannes qui
vivent
essentiellement
d’une agriculture
vivrière. tout ce
qui fait vivre les
gens a été mis à
mal par l’ouragan,
c’est une grande
émotion pour
nous. Nous
sommes en
contact dès les
premiers instants
avec nos amis
d’ACEM Haïti
qui est
l’association
partenaire du
Secours populaire
propriétaire et
gestionnaire de
l’école des

orangers et dont le président est
de Limoges. Nous avons
demandé un état sur la situation
des 250 enfants qui sont scolari-
sés dans l’école pour voir
quelles étaient les priorités.

Malheureusement, c’est un pays
qui est habitué aux difficultés de
la vie ; avec le tremblement de
terre de 2010, il y a eu plusieurs
péripéties dont celle du choléra
qui n’est pas une mince affaire
non plus, et aujourd’hui
l’ouragan Matthew… C’est un



peuple qui à l’habitude de se
retrousser les manches, de faire
face à l’adversité avec les
moyens du bord. on sait, par
les contacts que nous venons
d’avoir, qu’ils sont en train
d’essayer de reconstruire leurs
maisons, de remettre en état
leurs terrains.

on a un container qui part de
Limoges mardi 11 octobre,
destiné à arriver sur le secteur
de Jacmel. C’est une initiative
qui était prévue, mais on a
réorienté le contenu du
container sur la solidarité néces-
saire. on est aussi en train de
collecter des fonds pour pouvoir
répondre à des besoins de
solidarité futurs, car s’il y a de
gros besoins immédiats, les gens
sont aussi éprouvés dans leur
vie quotidienne sur un laps de
temps parfois assez long.
Comme il était prévu qu’une
équipe parte pour assurer sur
place la distribution de ce qu’il
y a dans ce container – il y a en
particulier de quoi équiper 10
bibliothèques d’école avec
10000 livres
qui ont été
préparés,
triés,
référencés,
c’est un gros
projet qui
s’appelle
«Lire pour
réussir » –, la
mission aura
également
pour objectif
de voir
comment
concrètement
renforcer les
partenariats
que nous
avons déjà
avec 3 groupements villageois

du secteur que nous avons aidés
sur d’autres projets, qu’il
s’agisse de poulaillers, de
moulins à maïs
communautaires, de
microcrédit, de développement
de culture de moringa, etc.

Le moringa est une plante à très
forte valeur nutritionnelle et qui
est très efficace pour lutter
contre la malnutrition, qui est
un fléau dans beaucoup de pays,
dont particulièrement Haïti.
Cette plante se cultive très facile-
ment et pousse beaucoup dans
la zone caraïbe, elle résiste très
bien au climat chaud et humide.
Elle se présente un peu comme
le topinambour, on ramasse les
feuilles, on les fait sécher soit
pour les mélanger aux aliments
soit on en fait une huile. Avec
une association, nous avons
développé tout un programme
pour distribuer des plans et
accompagner la création d’une
unité de valorisation du moringa
sur le secteur de Jacmel.

SLA: Peux-tu préciser comment
concrètement, en
Haute-Vienne, on peut
répondre à l’appel du
SPF87 à la solidarité
avec le peuple
haïtien?

TM: Nous adressons
un appel aux dons
financiers puisque c’est la façon
la plus efficace, en s’adressant
au Secours populaire, 6 rue
Fulton, 87280 Limoges,
mentionner «Solidarité Haïti »
sur les chèques.

on peut également passer par
l’intermédiaire du site Internet
de l’association
http://www.spf87.org sur lequel
il y a tous les éléments et aussi
tout l’historique de notre solida-
rité avec Haïti :
http://www.spf87.org/site/wp-
content/uploads/2014/10/Plaque
tte-Haiti.pdf. Merci par avance
à toutes et tous.

SLA: Merci Thierry, je suis
persuadé que les Hauts-Viennois,
comme toutes les associations et
en particulier celles qui sont à la
maison Pleins-Chants d’Entraide
et Solidarité, répondront
massivement et le plus
rapidement possible à cet appel
aux dons pour Haïti.

Propos recueillis par 
Jean-Paul Gady, 

membre de la LP87, 
administrateur d’Entraide &

Solidarité

7
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Esclavage et troupes coloniales en 14-18

•  Le 12 octobre : conférence
de presse de la LP pour
présenter le dossier des fusillés
pour l’exemple et informer les
médias et les habitants du
département des délibérations
de 110 communes de Haute-
Vienne exigeant la
réhabilitation collec tive des
fusillés pour l’exemple.
•  À Saint-Junien, pour la 5e

année consécutive, la Libre
Pensée 87 a pro posé une série
d’ini tia tives pacifistes s’ins -
crivant dans une démar che
d’éducation populaire. En
collabora tion avec le service
Culture de la munici pa lité et
le Ciné-Bourse, le thème
défini sera un hommage aux
tirailleurs sénégalais et aux
troupes coloniales : Asservir
des hommes, la Force noire.
De l’histoire de l’escla vage à
l’utilisation des troupes
coloniales en 14-18.

•  tout le mois d’octobre, trois
expositions sont proposées
gracieusement au public
scolaire et aux habitants de
Saint-Junien et du territoire
sur l’esclavage et le combat
pour son abolition. Une autre
exposition aura pour thème
Les tirailleurs séné ga  lais.
Ces expositions seront aussi
visibles du 4 au 6 novembre
à la Halle aux Grains de
Saint-Junien. Dans cette
même salle, une conférence-
discus sion, un concert suivi
d’un buffet africain et d’une
projection de film avec débat
au Ciné-Bourse sont égale -
ment prévus le samedi
5 novembre. Vous trouverez
ci-contre le détail du pro -
gramme de ces journées
organisées en partenariat avec
la LP87, La Maison de la
Négritude et des Droits de
l’homme, la ville de Saint-
Junien, le Ciné-Bourse,
l’Afrique Chez Vous, les amis
du Ciné-Bourse.

•  Enfin, le 11 novembre, la
LP 87 sera pré sente comme
cha que année au
rassemblement pacifiste de
Gentioux en Creuse.

Octobre-novembre 2016

Les initiatives de la LP 87

pour promouvoir

le pacifisme



2 août 1914! Deux jours après l’assassinat
de Jaurès par Raoul Villain – adhérent
d’une organi sation d’extrême
droite proche de l’Action
française –, l’Europe
s’engage dans un cata-
clysme qui allait englou-
tir des millions d’hommes.

CEttE GrANDE BoUCHErIE,
au bénéfice des capitalistes, ne
puise pas son origine, comme
on le propage largement, dans
l’assassinat de l’Archiduc
François-Ferdinand à Sara-
jevo, mais est l’aboutissement
des discours et théories belli-
cistes des droites européen nes,
et l’affrontement des idéolo-
gies colonialistes et expansion-
nistes des différentes parties.

Dans chaque camp, la classe
ouvrière et plus généralement
la population ont payé un
lourd tribut dans ce conflit
voulu et orchestré par les
classes dirigeantes.
n 1400000 soldats français

y ont péri, soit au combat soit
à la suite de blessures ou de
maladies,
n 4000000 ont été blessés,

amputés, mutilés, « gueules
cassées »,
n 700000 veuves, des mil-

liers d’orphelins de père.
Au total, du côté des alliés :
n 5700000 soldats et
n 3670000 civils tués.
Dans le camp adverse :
n 4000000 de soldats et
n 5200000 civils.
En France, afin d’éviter que

les soldats finissent par refu-
ser cette guerre que, dans leur
grande majorité, ils n’avaient
pas voulue et qu’ils ne sup-
portaient plus, la hiérarchie
militaire, aussi stupide qu’in-
compétente, prononça 2400
condamnations à mort et 639
de ces jeunes hommes furent
exécutés… pour l’exemple !

Sept de ces soldats assassi-
nés étaient originaires de
Haute-Vienne.

Depuis des années, des
organisations se battent pour
obtenir des plus hautes auto-
rités de notre pays la réhabili-
tation de tous ces fusillés pour
l’exemple, citoyens français
sous l’uniforme, tombés sous
des balles françaises : la Libre
Pensée, l’Association républi-
caine des Anciens combat-
tants, l’Union pacifiste, le
Mouvement de la paix et de
nombreuses sections de la
Ligue des droits de l’homme.

À ce jour, tous les Prési-
dents de la république qui se
sont succédé sont restés
sourds à cette exigence de
réhabilitation souhaitée, por-
tée par une écrasante majorité
de la population et par de très

nombreux élus locaux en
France, comme en témoi-
gnent les vœux et motions
pris, à ce jour, sur ce sujet,
par 110 conseils municipaux
en Haute-Vienne.

La Libre Pensée 87 ne
renoncera pas à son combat
pour la réhabilitation collective
des fusillés pour l’exemple.
Comme elle l’a déjà fait, elle
continuera d’œuvrer en Haute-
Vienne avec de nombreuses
autres associations, avec des
maires et d’autres élus, à ren-
dre hommage à ces jeunes sol-
dats tombés sous des balles
françaises, jusqu’à ce que jus-
tice leur soit enfin rendue.

Au niveau national, la LP87
soutient financièrement le
projet d’édification d’un
monument en mémoire de
ces 639 soldats, qui sera
implanté sur la ligne de front.

En ces années de célébra-
tion du centenaire de la Pre-
mière Guerre mondiale, nous
serons plus que jamais fidèles
à notre engagement d’obtenir
la réhabilitation collective des
639 fusillés pour l’exemple !

JACqUES tExIEr,
pour la Libre Pensée 87

I

639 !

le Dossier

« Fusillés pour l’ exemple »



II

Né à Ambazac le 13 novem-
bre 1886. Célibataire, il exerçait la
profession de clerc de notaire.

A pris part avec le 147e/347e rI
aux premiers combats contre les soldats allemands. A été élevé au
grade de sergent le 11 septembre 1914 et décoré de la Croix de guerre
le 5 juillet 1915.

Il appartenait aux troupes qui ont été envoyées défendre la ferme de
thiaumont dans l’enfer de Verdun le 5 juin 1916. Durant quatre
jours, les 5e et 6e bataillons ont résisté comme ils ont pu aux violentes
attaques de l’artillerie allemande et ils ont été presque totalement
anéantis.

Poussés à se replier sur Verdun le 9 juin 1916 en raison de l’épui -
sement de leurs dernières munitions, ils étaient les 25 survivants des
17e et 19e compagnies, que Pierre Millant com mandait avec le sous-
lieutenant Herduin.

À leur arrivée, ils ont été accusés d’abandon de poste.
Les soldats Herduin et Millant seront passés par les armes, sur sim-

ple ordre du colonel Bernard et du général Boyer, le dimanche 11 juin
1916 à 17h43, au bivouac du bois Fleury à Douaumont.

Pierre Millant avait 29 ans.

Les 7 fusillés pour l’exemple, 
natifs de Haute-Vienne

Antoine Morange

pierre millant

Le 29 juin 1934, la Cour spéciale de
justice militaire a annulé le jugement
rendu le 19 avril 1915 par le conseil
de guerre du 63e RI, réhabilitant
ainsi la mémoire des quatre fusillés
de Flirey.
Samedi 18 avril 2015, la Libre
Pensée, le maire et le conseil
municipal de Champagnac-la-
Rivière ont rendu un hommage
public à Antoine Morange.

Le 20 mai 1926, la cour d’appel de Colmar a prononcé un arrêt de réhabilitation
posthume en leur faveur. Son nom figure sur le monument aux morts de la ville
des Lilas en région Parisienne, ainsi que sur celui d’Ambazac. Deux stèles ren-
dant hommage aux sous-lieutenants Herduin et Millant, à Reims (Marne) et
Fleury (Meuse). Un hommage public a
été rendu le 11 juin 2016 organisé par la
municipalité d’Ambazac et la Libre Pen-
sée 87 qui ont inauguré une plaque au
monument aux morts.

Caporal au 63e régiment d’infan-
terie sous le matricule n° 2026.

Né le 20 septembre 1882 à
Champagnac-la-rivière.

Employé de tramways à Lyon et
militant de la CGt.

Le 19 avril 1915 sa compagnie
a refusé de sortir des tranchées
pour participer à une nouvelle
attaque sur la crête du Mont-
Mare, au nord de Flirey en
Meurthe-et-Moselle. Avec 4
autres soldats, Antoine Morange
a été tiré au sort parmi tous les
hommes, considérés comme des
mutins.

Ils ont été traduits devant un
conseil de guerre spécial du 63e

rI ou Antoine Morange a dit ces
quelques mots. «J’ai fait comme
tous mes camarades qui se trou-
vaient à mes côtés. Je ne vois pas
pourquoi je serais plus punissable que
mes camarades. Je n’ai pas vu mon
capitaine sortir, ni mon chef de sec-
tion. Nous sommes nombreux de
ceux qui ne sont pas sortis. J’ai tou-
jours fait mon devoir, fait toutes les
campagnes. Jamais on n’a eu à se
plaindre de moi…»

À l’issue d’un procès à charge,
quatre des cinq accusés, Félix
Baudy, Jean-Henri Prébost,
François Fontanaud et Antoine
Morange sont condamnés à mort
pour « refus d’obéissance en pré-
sence de l’ennemi» et fusillés le
lendemain du jugement à
15 heures, en lisière d’un bois.
Les 4 étaient des militants de la
CGt.

Antoine Morange avait 33 ans.

le Dossier « Fusillés pour l’ exemple»
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Matricule n° 2158. Né à Limoges
le 30 janvier 1895.

Il travaillait comme ouvrier jour-
nalier dans les ateliers de porcelaine de Limoges.

Il a été envoyé combattre avec le 142e rI sur le
front de Champagne. Le 6 mai dans l’après-midi,
sa compagnie était en 3e ligne, au Bois Jaune. Il a
quitté la tranchée.

Je ne sais pas ce qui m’est passé par la tête. C’est un
coup de folie, j’étais fatigué. J’ai ensuite traversé une
petite voie ferrée et je me suis rendu dans un bois où j’ai
passé la nuit. Après je suis allé dans les cantonnements
qui sont dans les bois. J’attendais que les troupes qui y
venaient soient parties pour ramasser le pain aban-
donné. Je suis resté dans ces bois jusqu’au jour où je me
suis rendu à Bouy pour me constituer prisonnier, j’ai été

trouver les gendarmes, et je leur ai dit
que j’étais déserteur. »

Il a été déféré le 30 juillet 1915
devant le conseil de guerre ordinaire de la 31e DI.

Jules tranchant a été condamné à la peine capitale
pour «abandon de poste et désertion en présence de
l’ennemi».

Il a été fusillé à Hans dans la Marne, le 1er août
1915 à 18 heures, devant trois bataillons, par un
peloton d’exécution constitué de quinze soldats.

Son acte de décès a été transcrit à la mairie de
Limoges le 30 janvier 1915. Son nom ne figure sur
aucun monument aux morts.

Jules tranchant avait 20 ans.

rappelé sous les drapeaux à 37 ans lors de la mobilisation générale et
affecté aux 63e et 327e régiment d’infanterie.

Né le 5 août 1877 à Peyrilhac. Il était peigneur de chanvre à Château-
ponsac.

Blessé en janvier 1916 aux Éparges dans la Meuse, on l’a accusé de mutilation volontaire et il a été déféré
devant le Conseil de guerre.

Condamné à mort pour «abandon de poste en présence de l’ennemi par suite de mutilation volontaire »,
Jacques Gauthier a été fusillé à Boron dans le territoire de Belfort, le 7 avril 1916, en compagnie du sol-
dat Ghys.

Edmond Bourquin, âgé de douze ans en 1916, a assisté à l’exécution des soldats Ghys et Gauthier, il
déclare : «Des militaires attendaient les condamnés à l’entrée du village. Ils accompagnèrent le convoi funèbre
jusqu’au lieu d’exécution à l’orée du bois, trois cents mètres après la ferme Beuglet. Les militaires étaient accompa-
gnés de la musique militaire. Des habitants et parmi eux des enfants accompagnèrent le cortège jusqu’au bois et assis-
tèrent à l’exécution. Le lieu d’exécution avait été repéré, les deux arbres qui servaient de poteaux, pour y attacher les
condamnés se dressaient en contrebas d’un talus. Deux pelotons d’exécution étaient présents. Avant d’être fusillé le
plus âgé a crié sa bonne foi, le plus jeune était prostré et n’a rien dit. Aussitôt après l’exécution les corps ont été trans-
portés au cimetière de Boron. C’est là que les familles sont venues les chercher après la guerre. »

Jacques Gauthier avait 39 ans.
Son nom figure sur le monument aux morts de la commune de Chateauponsac.

le Dossier « Fusillés pour l’ exemple»

jacques gauthier

Jules-pierre tranchant

Page de gauche : Hommage à Antoine Morange, Champa gnac, 24 avril 2015. En bas : Hommage à Pierre Millant, Ambazac, 11 juin 2016.

Né à Limoges le 1er juin 1889. Il était peintre en
bâtiment.

Il est monté au front le 17 mai 1915, a combattu
à Verdun puis devant Neuville-Saint-Vaast dans le
Pas-de-Calais.

Le 20 février 1916, le Conseil de guerre ordinaire
de la 24e DI l’a condamné à mort pour « refus
d’obéissance pour marcher contre l’ennemi».

Deux jours après sa condamnation, le 22 février, à

16h30, Jean Faucher a été fusillé… pour l’exemple.
Selon le rapport médico-légal du médecin-major

Biau, sa mort a été immédiate et consécutive à la
pénétration de
huit balles dans
le corps.

Jean Faucher
avait 26 ans.

jean faucher
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réserviste au 126e régiment d’infanterie sous le matricule n° 1830. Né
à Limoges le 4 novembre 1889. Il était cordonnier.

Le 28 janvier 1916, alors que sa compagnie montait en ligne dans le
secteur de Neuville-Saint-Vaast, il a refusé d’y aller. Le 21 mars le

Conseil de guerre l’a condamné à mort pour «abandon de poste et désertion en présence de l’ennemi».
Charles Francis Fournerie a été fusillé à Breteuil dans l’oise, le 22 mars 1916 à 5 heures du matin.
Son acte de décès a été transcrit à la mairie de Limoges le 31 juillet 1916. Son nom ne figure sur aucun

monument aux morts.
Charles Henri Fournerie avait 26 ans.

charles-francis fournerie

Soldat de 2e classe au 109e rI
sous le matricule n° 577. Né à
Limoges le 28 février 1894.

A été porté disparu de sa
compagnie entre le 6 et le
8 mars 1915, alors qu’elle
occupait les tranchées de
Notre-Dame-de-Lorette dans
le Pas-de-Calais.

Il a été condamné à
mort pour «abandon de
poste en présence de
l’ennemi».

Nicolas Leboutet a été fusillé
à Hersin dans le Pas-de-Calais,
le 29 mars 1915 au matin, en
compagnie du soldat Bolle.

Son nom ne figure sur aucun
monument aux morts.

Nicolas Leboutet avait 21
ans.

nicolas leboutet

À l’initiative de la LP87, un hommage public lui a été rendu le 29 mars 2015 à Limoges,
en présence de l’Union pacifiste, la Maison des droits de l’homme, le groupe Front de gauche du conseil municipal

de Limoges, Mémoire à Vif, l’Union départementale CGT.

Limoges, 29 mars 2015

le Dossier « Fusillés pour l’ exemple»
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le Dossier « Fusillés pour l’ exemple»

Une des 110 délibérations

des conseils municipaux

de Haute-Vienne

pour la réhabilitation

collective des fusillés

pour l’exemple. 

Ici,

celle de Saint-Junien.
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Ambazac
Arnac-la-Poste
Augne
Azat-le-ris
Beaumont-du-Lac
Berneuil
Bersac-sur-rivalier
Beynac
Blond
Boisseuil
Bonnac-la-Côte
Bujaleuf
Burgnac
Chaillac-sur-Vienne
Chamboret
Champagnac-la-rivière
Champsac
Chaptelat
Château-Chervix
Châteauponsac
Cheissoux
Chéronnac
Cieux
Cognac-la-Forêt
Compreignac
Coussac-Bonneval
Couzeix
Cromac
Darnac
Dinsac
Eybouleuf
Eyjeaux
Eymoutiers
Glandon
Gorre
Isle
Jabreilles-les-Bordes

Javerdat
Jouac
Jourgnac
La Chapelle-Montbrandeix
La Croisille-sur-Briance
La Jonchère-Saint-Maurice
La roche-l’Abeille
Le Buis
Le Chalard
Le Châtenet-en-Dognon
Le Dorat
Le Palais-sur-Vienne
Le Vigen
Les Billanges
Les Cars
Les Salles-Lavauguyon
Mailhac-sur-Benaize
Masléon
Meilhac
Nedde
Neuvic-Entier
Nieul
oradour-Saint-Genest
oradour-sur-Glane
oradour-sur-Vayres
Panazol
Peyrilhac
razès
rilhac-Lastours
rilhac-rancon
rochechouart
roziers-Saint-Georges
Saillat-sur-Vienne
Saint-Amand-Magnazeix
Saint-Barbant
Saint-Bazile
Saint-Brice-sur-Vienne

Saint-Cyr
Sainte-Anne-Saint-Priest
Sainte-Marie-de-Vaux
Saint-Genest-sur-roselle
Saint-Georges-les-Landes
Saint-Gilles-les-Forêts
Saint-Hilaire-Bonneval
Saint-Jouvent
Saint-Junien
Saint-Laurent-sur-Gorre
Saint-Léger-la-Montagne
Saint-Léger-Magnazeix
Saint-Léonard-de-Noblat
Saint-Martin-le-Mault
Saint-Martin-le-Vieux
Saint-Martin-terressus
Saint-Maurice-les-Brousses
Saint-Méard
Saint-ouen-sur-Gartempe
Saint-Pardoux
Saint-Paul
Saint-Priest-Ligoure
Saint-Priest-taurion
Saint-Sornin-Leulac
Saint-Sulpice-les-Feuilles
Saint-Sylvestre
Saint-Vitte-sur-Briance
Saint-Yrieix-sous-Aixe
Sauviat-sur-Vige
Séreilhac
Surdoux
thiat
Val d’Issoire (Bussière-Boffy
& Mézières-sur-Issoire)
Vaulry
Veyrac
Videix

le Dossier « Fusillés pour l’ exemple»

Liste des 110 communes qui, au 8 octobre 2016,
nous ont adressé leur délibération.
D’autres communes nous adresseront
la leur après visa de la préfecture,
et plusieurs autres nous ont indiqué
que la motion serait présentée
lors d’un prochain conseil municipal.
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le Dossier « Fusillés pour l’ exemple»

La Fédération nationale de la Libre Pensée a décidé d’ériger
un monument pour rendre leur honneur aux 639 fusillés pour l’exemple ;

un monument de pierre élevé sur la ligne de front dans l’Aisne.

Projet 1

Projet 2

Pour apporter votre contribution financière à l’édification du monument : 
chèques à l’ordre de l’AEMHFE, adressés à la Libre pensée 87 (adresse page VIII) 

qui transmettra à l’AEMHFE (Association pour l’érection d’un monument 
en hommage aux fusillés pour l’exemple)



VIII

le Dossier « Fusillés pour l’ exemple»

La Libre Pensée repose sur
quatre grands principes
fondamentaux:

•  ELLE EST POUR LA LAÏCITÉ

INSTITUTIONNELLE car elle refuse
toute ingérence des religions
dans la société civile et dans
les institutions républicaines.
Elle agit pour le strict respect
de la loi de séparation des
Églises et de l’État du
9 décembre 1905.

•  Elle EST POUR UNE TOTALE

LIBERTÉ DE PENSER car elle

considère les religions
comme l’une des principales
sources d’oppression et
d’obscurantisme de
l’Humanité. Elle réfute toute
vérité révélée, récuse tous
les dogmes. En ce sens, elle
est antireligieuse.

•  ELLE EST PACIFISTE car elle
refuse que les peuples se
massacrent pour des intérêts
qui ne sont pas les leurs. Se
prononçant pour le
désarmement unilatéral, elle
est internationaliste car elle

place les intérêts des peuples
au-dessus de toute autre
considération. Elle est
antimilitariste.

•  ELLE EST SOCIALE car elle
refuse toute exploitation
économique qui, comme
l’oppression politique et
religieuse, ne vise qu’à
assujettir l’individu au
détriment de ses droits
légitimes. Elle milite pour
l’émancipation totale
de l’individu.

DEMANDE D’ADHÉSION OU DE PRISE DE CONTACT
FÉDÉRATION DE LA LIBRE PENSÉE de la haute-Vienne

Nom, prénom : . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Adresse : . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Code postal et commune : . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Courriel & tél. : . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

Pour adhérer ou commander des ouvrages :
Libre Pensée, 61, rue Champlain, 87000 Limoges

Courriel : librepensee87@yahoo.fr  
Blog : http://librepensee87.over-blog.com/

Qu’est-ce que la Libre Pensée ?
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Ce dossier «Fusillés pour l’exemple» est l’œuvre de la Libre pensée 87; il est partie intégrante
du Journal des associations de la maison Pleins-chants d’Entraide et Solidarité à Limoges, Salut les abeilles! n° 1.
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Notre souhait est de perdurer et de nous étoffer ;
nous accueillerons avec plaisir les personnes,
hommes et femmes, qui voudront bien nous
rejoindre.

À nos chœurs 
et à vos cœurs ! »

Ateneo republicano du Limousin

DEPUIS 2013, l’Ateneo a formé une chorale avec
certains de ses adhérents.

Notre répertoire se compose de chants républi-
cains espagnols et de quelques chansons de la résis-
tance en français.

Pour le moment, la chorale se compose d’une
dizaine de voix féminines ; un musicien nous
accompagne à l’accordéon.

Voici notre répertoire auquel nous allons ajouter
cette année quelques nouveautés :

• La chanson de Bourg-Madame (en espagnol)
• En el pozo Maria-Luisa
• A las barricadas
• Himno de Riego
• Hijos del pueblo
• Si me quieres escribir
• En la plaza de mi pueblo
• El paso del Ebro
• Puente de los Franceses
• Himno de las mujeres libres
• A las mujeres
• L’Estaca (en catalan)
• Le chant des partisans (en français)
• Le chant des marais.

Pour notre intervention du 16 octo bre à Angou-
lême, nous avons ajouté la chanson de Jean Ferrat,
Federico García Lorca, avec un accompagnement à la
guitare et quelques pas de danse (la sevillana). Nous
voulions rendre hommage à ce grand poète assas-
siné en août 1936.

Jusqu’à présent, nous nous sommes très peu pro-
duits en public ; lors de nos colloques annuels, au
café littéraire, au CCSM Jean-Gagnant (en specta-
cle), à Lussac-les- Églises et à Crocq, dans la
Creuse, lors de l’inauguration de la reproduction du
tableau Guernica en mars dernier.

Certains membres de la chorale participent au
spectacle «Espagne 36 » avec un autre répertoire qui
a été présenté le 4 juin à Saint-Martin-Sainte-
Catherine ; une représentation a eu lieu le 24 sep-
tembre à La Nouaille, en Dordogne.

Les répétitions ont lieu le mercredi à 18 heures,
tous les quinze jours, rue Champlain ; lorsque nous
préparons un spectacle, elles ont lieu toutes les
semaines.

En 2014, Abel Moreno,
jeune réalisateur espagnol,
originaire de Gerona, est venu
tourner un film dans notre
région; il était accompagné du
protagoniste de l’his-
toire, Josep Busó,
dit Pitú.

Pitú a voulu rela-
ter son exil depuis 1939 et son passage
dans les différents camps et les Groupements de
travailleurs étrangers. C’est ainsi que ces divers
déplacements forcés l’ont amené à oradour-sur-
Glane, avant le massacre, puis à Faux-la-Mon-
tagne.

Certains membres de l’Ateneo ont eu le plaisir
de l’accompagner dans ces retrouvailles.

Ce film, Fuir l’oubli est sorti en avant-première à
Gerona, où nous avons été conviés et il a été pré-
senté dans notre région à Saint-Junien, à oradour-
sur-Glane, à La Souterraine, à Eymoutiers et enfin
à Limoges à l’auditorium de la BFM, le 23 sep-
tembre.

film
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Le 15 novembre,

16 heures
En partenariat avec la librairie 

Page et Plume, Antonio
Altarriba dédicacera sa

dernière BD, L’Aile brisée. 
Nous terminerons la

soirée part une
causerie-débat à El

Doggo, rue de la Loi à
Limoges.

Le 25 novembre, 
19 heures

toujours à El Doggo, nous
recevrons le groupe 

El Comunero. La chorale de
l’Ateneo se produira, puis tapas

et concert d’El Comunero 
(entrée 5 €, boissons en sus). 

Janvier 2017
(dates à préciser)

toujours avec Page et Plume,
Isabel Alonso viendra

dédicader son dernier ouvrage, 
Je mourrai une autre fois.

Geneviève Dreyfus-Armand
rejoindra la librairie Anecdotes,

pour parler de son livre 
Espagne, Passion française.

Soirée dans une salle Blanqui…

À l’invitation de
Page et Plume, nous

participerons 
à la venue de Véronique

Ovaldé pour la dédicace de son
dernier ouvrage, 

Soyez imprudents, 
les enfants

HOMMAGE AUX
MAQUISARDS 

DU BARRAGE DE L’AIGLE

Le 3 septembre dernier, à l’invitation des
Anciens Combattants de l’Aigle-sur-Dor-
dogne (ACAD), l’Ateneo republicano du
Limousin a rendu hommage aux combat-
tants espagnols qui, après avoir participé à
la construction du barrage de l’Aigle, ont
intégré les maquis et contribué à libérer le
Cantal de l’occupant nazi. Aux côtés des
drapeaux des anciens combattants fran-
çais flottaient fièrement le drapeau de la
république espagnole et celui de la CNt.
L’Ateneo a tenu un stand sous le chapi-
teau installé sur la place de Chalvignac.
Notre adhérent et ami Michel Di Nocera
a dédicacé son livre Debout dans l’exil qui
relate l’histoire de ces maquisards espa-
gnols, dont beaucoup étaient anarchistes.

Nous prévoyons un cycle «Films espagnols» au Ciné-Bourse à Saint-Junien.

et à venir… 
musique, tapas, lectures !



19

Jean Christophe Roux

À l’imparfait (extrait)
Si toujours je te parle au conditionnel
C’est souvent par peur de me brûler
les ailes
L’avenir est loin, bien trop incertain
Alors pourquoi s’engager, viser tou-
jours plus loin ?
[…]
Mais si je peux te rassurer
Une seule chose ne me fait pas douter
Et si je veux être plus que parfait
C’est pour ne jamais nous conjuguer
À l’imparfait

Et j’attends (extrait)
quand seul face à moi-même
Seul devant le miroir
Avec le regard qui traîne
Et les idées qui s’égarent
Des photos sur les murs
que je connais par cœur
Des maux et des blessures
Des mensonges, des douleurs

Et j’attends que le jour avance
Et j’attends que les heures dansent

On aura tout (extrait)
on aura tous les savoir-faire
Les ambitions qui conduisent toujours
on aura les places en première
Et les tables des hautes cours
on aura les clefs et les codes
on connaîtra les plus beaux discours
on aura les cartes, les méthodes
Et les bureaux des grandes tours

on aura tout, on sera rien
Et on avance sur not’ chemin
Les pugilats, les combats
Pour nous pas d’cas, on avancera
on écrasera

Michèle Peynichout

Abécédaire glané au fil
des ans. Vieux Tours
1946–1950 (extraits)

A comme les Ambulants de la rue de
la Grosse tour
Il y avait le père, la mère et le fils.
Les deux premiers bien enrobés et
poussifs avaient quelquefois du mal à
pousser leur charrette de mercerie,
bringuebalant sur les pavés.
Le fils, un grand brun altier et
superbe aux yeux de jais avait l’air de
pousser l’engin comme dans un rêve.
Délicieuses minutes qui me
paraissaient des secondes où je
pouvais l’admirer tout à mon aise, un
peu en retrait, en ayant l’air de rien à
la porte du Bouquet Bar.
[…]

C comme Cafetière dans son triste
bistrot
Elle était ronde et blonde, tout de
noir vêtue.
Il était prisonnier en Allemagne et
n’est jamais revenu.
Sur tout un grand mur du bistrot, à
hauteur d’yeux d’adultes, étaient
punaisées les photos terribles des
camps d’extermination.
Je me haussais sur la pointe des pieds
pour voir dans un long travelling, les
corps enchevêtrés, ces visages hors de
la vie, toutes les horreurs de la
guerre.
Et je repartais vite sans comprendre
vraiment.

Jacques Desmaison

L’enfance (extrait)
Dans un ballon tel le monde
L’enfance joue en passes longues
Allant devant à l’inconnu
Cherche savant le tir au but

La vie et ses dents
(extrait)

Voire le rire d’un enfant
Armé jusqu’aux dents
Et le regard des hommes
toujours bonne pomme

Ne trouvant rien à redire
Aux guerres qui déchirent
L’âme et le cœur de l’enfant
qui veut jouer au grand
[…]
Voire le rire d’un enfant
Armé jusqu’aux dents
Et le regard des dames
qui de larmes s’alarment

Roselavie
rose la vie
Noire la mort
tout se vit
En mon corps

Mauve l’envie
Bleu l’envol
tout me fuit
S’envole
rouge le cri
Sans bémol
J’atterris
En mi-sol

Note grise
Note blanche
Une folie
qui s’épanche

Une idée de la manière dont
VACARM’ fait du bruit ?

Lisons quelques mots de ses adhérents…
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Mickaël Réjasse

À vous qui (extrait)
À vous qui m’avez eu
Et qui m’avez encore
Un amour avorté
occupe jusqu’à la mort
on l’oublie quelques mois
Dans des bras accueillants
Pas à pas il revient
Couteau entre les dents

À vous qui m’avez vu
Et me verrez encore
tomber sept ou huit fois
Et me relever encore
Un amour impossible
Fait toujours rêver
Mais j’attends celui-ci
qui va me réveiller
[…]

À vous qui êtes ici
tandis que je suis las
Dans les mirages d’une vie
où je cherche la porte
Votre doigt montre un chemin
Vos pas vous guident ailleurs
Et vos yeux fatigués
Comptent encore les erreurs

Si tu veux porter 
le nom d’homme

Si tu veux porter le nom d’homme
tu dois tout oublier
Si tu veux porter le nom d’homme
tu dois te rappeler

Si tu veux porter le nom d’homme
Ne regarde pas où tu vas
Si tu veux porter le nom d’homme
Va

Si tu veux porter le nom d’homme
tu ne dois pas
Si tu veux porter le nom d’homme
tu vois

Si tu veux porter le nom d’homme
ou de femme
Si tu veux porter le nom d’homme
Et de flamme

Yveline Vétillard

Le tango des mégissiers
Refrain
C’est le tango des mégissiers
Ils ont tanné et déchaulé
Palissonné et puis rogné
Avec leurs grands couteaux

C’est le tango des mégissiers
Ils ont teinté et puis lustré
Même à la main, pour le chevreau
C’est le tango des mégissiers
Ils ont teinté et puis lustré
Même à la main pour le chevreau

Strophe 1
quand penchés sur leur bain de chaux
Ils ont trempé leurs peaux
Ils se disaient mais à quoi bon
Continuer cette vie de con
Crever pour un patron

Refrain
[…]

Strophe 3
Même si pour eux c’était le bagne,
Ils n’en faisaient pas une montagne
Ils s’en allaient tous chez l’Adèle
vider leur peine dans une bouteille
Leur peine dans une bouteille
Ils s’en allaient tous chez l’Adèle
Vider leur peine dans une bouteille
Leur peine dans une bouteille

Refrain

Adèle a vraiment existé. Elle tenait le
café qui est à côté du pont Notre-Dame.
Elle fut malheureusement assassinée il y
a quinze ou vingt ans par deux
délinquants pour trois francs six sous…

René Portella

Brume d’enfance (extrait)
Si le temps nous fait l’offense
De subir ses conséquences
J’aimerais garder l’innocence
La poésie de l’enfance

Voyage (extrait)
La symphonie,
Des vagues sur le rivage
Semblent dire qu’à ton âge
on ne craint pas l’hiver
regarde petit
Ces oiseaux de passage
Entraînent dans leur voyage
Nos rêves au bout de la terre

Dites-moi (extrait)
on a tout oublié
Même l’odeur du soleil
Sur les fleurs au réveil
D’un beau matin d’été
on a tout oublié
Des valeurs essentielles
qui donne un goût de miel
qui donne envie d’aimer

Zaghouan (extrait)
Depuis les années
ont coulé sur ma vie
Ma jeunesse est passée
Loin de cette oasis
quand je suis retourné
revoir un jour ma ville
Je crois que j’ai pleuré
Elle est belle l’oasis
Zaghouan 

Vacarm vous promet lasuite… au prochainnuméro!



Le Planning familial, c’est quoi ?
C’est une association basée sur deux valeurs fondamentales :

féminisme et éducation populaire
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Ses actions
• lutte contre les violences,
• droit à l’I.V.G. (Interruption volontaire de grossesse) libre et gratuit partout et pour

toutes, sans conditions,
• documentation et accès à l’information sur la contraception,
• prévention et réduction des risques (S.I.D.A. et I.S.t. (Infection sexuellement

transmissible)),
• défense et avancée des droits des femmes et des personnes L.G.B.t. (Lesbiennes,

gays, bisexuel(le)s, transgenre),
• éducation à la vie sexuelle et affective…

Plus de renseignements sur www.planning-familial.org.

Rendez-vous passés et à venir

• 25 juin • 
Fête de quartier à Beaubreuil

stand avec création de banderole
(voir photo).

• 3 et 4 septembre •
2e Forum des associations, 
ancienne caserne Marceau à Limoge 

stand de présentation du PF 87 et de ses missions auprès du grand public.
• 1re quinzaine de septembre • 

Plusieurs stands d’information et de présentation de
l’association dans divers lieux d’enseignement supérieur (E.N.S.I.L., E.N.S.C.I.,
I.U.t. et plusieurs facultés…).

• 26 septembre • 
Journée nationale pour le droit à l’I.V.G.

Interview de Fr3 Limousin diffusée le soir même.
• 28 septembre • 

Journée internationale pour le droit à l’avortement 
et à la contraception (voir la campagne nationale du Planning familial 
« Ceci n’est pas un cintre » + communiqué de presse sur le projet de loi anti-avortement
mené par le gouvernement polonais – projet qui fut abandonné la semaine suivant

• 7 octobre • 
Village étudiant, place de la Motte avec stand d’information.

• 18 octobre • 
Caféministe au café El Doggo (rendez-vous mensuel).

• 19 au 26 octobre •
Semaine du féminisme dans les Universités

Différentes animations parcourant diverses thématiques du P.F.
• 25 novembre • 

Journée internationale contre les violences faites aux femmes
(voir sur Facebook le déroulé du programme).

87
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Valeurs et notions

Le consentement, c’est quoi ?

C’est l’accord que donne une personne à tout autre individu.

Il doit être :

• volontaire,
• verbalisé,

• personnel.

Il n’est pas valide, s’il :
• est influencé et ou dit par autrui,
• est influé par tout produit (alcool, drogues, médicaments, etc.), même pris volontairement.
Le silence ne doit absolument pas être interprété comme un acquiescement.

Si la personne refuse catégoriquement mais qu’elle est forcée, c’est une agression.
Et, à tout moment, la personne a le droit de changer d’avis et ou de mettre des limites.

**********************************************************

Coordonnées
 Adresse du local . . . . . . 61, rue Champlain, 87000 Limoges

( téléphone . . . . . . . . . . . 06 44 96 43 86

 E-mail . . . . . . . . . . . . . . planningfamilial87gmail.com

Facebook. . . . . . . . . . . . . . . planning familial 87

Permanences et rendez-vous

• Les mardis . . . . . . . . . . . . de 16 à 21 heures

sauf le 3e mardi de chaque mois :
de 16 à 18 heures au local,

de 19 h 30 à 21 heures à El Doggo
(22, rue de la Loi, 87000 Limoges)

• Les mercredis . . . . . . . . . . de 10 à 17 heures

Possibilité d’entretiens hors
permanences

uniquement sur rendez-vous.

(�Numéros d’urgence
et de partenaires

• I.V.G. . . . . . 08 00 08 11 11
(numéro gratuit et anonyme)

• Espace Choisir
(Hôpital mère-enfant)
du lundi au vendredi 
de 8 h 30 à 16 h 45

. . . . . . . . . . . 05 55 05 61 32

• Urgence gynécologique
(si l’Espace Choisir est fermé)
. . . . . . . . . . . 05 55 05 61 34

**********************************************************
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Secours populaire 87
Siège social, 6, rue Fulton, 87000 Limoges
tél. 05 55 04 20 00

Le Planning familial 87
61, rue Champlain, 87000 Limoges
tél. 06 44 96 43 86
planningfamilial87@gmail.com

La Libre pensée 87
61, rue Champlain, 87000 Limoges
librepensee87@yahoo.fr
librepensee87.over-blog.com

Les Amis de Louise
14, rue Martial-Chaput, 87100 Limoges
tél. 06 73 95 60 25

Ateneo republicano du Limousin
61, rue Champlain, 87000 Limoges
ateneorepublicanolimousin@gmail.com
tél. 06 14 24 57 05

Entraide & Solidarité
61, rue Champlain, 87000 Limoges
tél. 01 46 94 21 50 & 06 70 30 03 17

Vacarm’ (Voyager avec les cheminots
amateurs de la résonance des mots)
CE-SNCF
6, rue Saint-Augustin, 87100 Limoges
tél. 05 55 77 08 06

Comité
de rédaction :
Collectif des
associations
61, rue Champlain
87100 Limoges

Maquette &
réalisation :

Sol

Salut les abeilles propose, en plus de l’actualité 
des associations, un dossier central fabriqué 

par chaque association, ou parfois par plusieurs
associations ensemble…

Sont prévus des dossiers sur
• 1936 et son actualité,

• l’état d’urgence,
• Les acteurs et l’histoire de la solidarité ouvrière 

et populaire, d’hier et d’aujourd’hui.
Sortie prévue du n° 2 :

février 2017
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Le prix libre,
c’est quoi ?

Le prix libre, ça n’est pas la gratuité. C’est une
forme de lutte contre la société marchande. Le prix
libre, c’est le prix qu’on estime juste en fonction de
ses moyens, et du désir qu’on a de participer à la
poursuite d’une aventure… ici, le journal de la
maison Champlain !

Salut les abeilles ! fait le pari que ses lectrices 
et lecteurs souhaiteront que le journal prenne
son envol et lui permettront de vivre un certain
temps… sinon un temps certain !

Abonnement
à Salut les abeilles ! (trimestriel)

Les frais d’envoi postaux sont de 1,25 € par numéro,
Salut les abeilles! étant à prix libre, vous pouvez
ajouter ce que vous voulez, sachant que le coût de
fabrication est de 0,70 €.

•  1 an (6 n°) = 7,5 € (frais de port) + … (prix libre)
•  2 ans (12 n°) = 15 € (frais de port) + … (prix libre)
•  20 ans (120 n°) = 150 € (frais de port) + … (prix libre)

Les modalités d’abonnement seront précisées dans le
prochain numéro de notre journal (sortie prévue début
février 2017).

Salut les abeilles! 61, rue Champlain, 87000 Limoges.
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